
Croyant non-pratiquant

- Pourquoi cette initiative ?
- Habitante du secteur, j’ai constaté au fil 
du temps une grosse baisse d’activité écono-
mique et une fragilisation des personnes due 
à ce contexte. Lorsqu’une amie réflexologue 
m’a parlé d’un projet de création d’une struc-
ture associative de « médecines douces », j’ai 
adhéré ! Faire découvrir ce type de soins sou-
vent prohibitifs pour des petits budgets était 
une bonne idée. Il existe déjà deux centres en 
France. Infirmière en psychiatrie, retraitée, 
cette activité bénévole me donne du sens pour 
guider l’autre vers un mieux-être et partager 
mes valeurs humaines.

- Qui sont les personnes concernées ?
- Des personnes majeures ou sous la respon-
sabilité de leurs parents qui rencontrent des 
difficultés socio-économiques passagères ou 
avec des minima sociaux. Elles bénéficient de 
tarifs adaptés.

- Quels sont vos objectifs ?
- Nous sommes douze intervenants avec des 
techniques variées et complémentaires : natu-
ropathie, fasciapulsologie, massages, gestion du 
stress, gymnastique douce, etc. L’objectif est de 
proposer un accueil empathique et de l’écoute 
pour mettre les personnes en contact avec leurs 
besoins de santé et de bien-être afin qu’elles 
reprennent confiance en leurs capacités person-
nelles. Suite à leur adhésion, trois séances de 
découverte sont proposées. À l’issue, d’autres 
séances sont possibles.

Propos recueillis par Geneviève Jacques

> Des permanences sont assurées soit le mardi 
de 14 h 30 à 17 h 30 soit le vendredi de 9 h à 
12h. N’hésitez pas à venir nous rencontrer ou 
téléphoner au 07 82 73 87 39.
> 44, cours Alsace Lorraine
à Sainte Foy-La –Grande.

TROIS QUESTIONS À ANNE-MARIE, SOPHROLOGUE ■ Anne-Marie est bénévole 
à l’Association « La Maison du Prendre Soin ». Aujourd’hui à la retraite, elle fait découvrir
les médecines douces au plus grand nombre.

Reprendre confiance en soi

Croire 
autrement
L’esprit de modernité 
peut se définir par la 
croyance en un progrès 
infini de la science et 
l’avènement de « l’individu 
roi » libéré des grands 
récits religieux. Cette 
sécularisation croissante 
centrée sur le « terrestre » 
détourne inexorablement 
la conscience moderne du 
spirituel, du « céleste ». Le 
christianisme n’échappe pas 
à cette mise en question du 
religieux et en particulier 
l’Église confrontée à des 
pratiques de religiosité 
privée et à des expériences 
religieuses alternatives. 
Sans se déclarer 
ouvertement hostile ou 
athée, l’immense majorité 
de nos contemporains 
s’éloigne des institutions, 
des dogmes par lassitude, 
indifférence, ignorance, 
incompréhension. 
Les arguments sont 
connus : « La virginité de 
Marie ? Inconcevable ! 
L’eucharistie ? Un tour de 
magie ! Les sacrements ? À 
quoi bon ! Les miracles ? 
Des fables. Jésus ? Un 
sage, un maître spirituel ». 
Mais dès que l’on évoque 
la dimension divine du 
Christ les sourcils se 
froncent : cela heurte la 
rationalité dominante. 
Y. Burdelot écrit : « Pour 
nombre de chrétiens, 
penser Dieu les enferme 
dans des idées préconçues 
qui les empêchent d’aller 
au cœur de la proposition 
chrétienne, c’est-à-dire 
l’expérience humaine du 
Christ. Le présupposé qui 
pose Dieu en préalable 
à tout acte de foi ferme 
la porte de la Révélation 
au plus grand nombre 
et les prive de découvrir 
l’originalité de notre 
religion ». « Quand le 
Fils de l’Homme viendra, 
trouvera-t-il la foi ? » (Luc 
18-8). Pensée chrétienne et 
mentalité moderne sont-
elles compatibles ? Le débat 
est ancien. Poursuivons-le 
sereinement.

Armand Bertoni

ÉDITO

Didier, Clothilde, Anne-Marie, Emmanuel, 
Bernard, en bas, Geneviève, Marie-José, 
Nathalie
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ÉGALITÉ ET PARITÉ ■ Les grandes religions font facilement figure de derniers bastions de la misogynie. Dans nos pays 
développés, les femmes sont souvent plus diplômées que les hommes, elles ont des compétences reconnues dans leur travail. 
Pendant ce temps, des Églises réfléchissent sur la part de responsabilité - et donc de pouvoir - qui pourrait leur revenir. Elles ont 
acquis leur indépendance et leur autonomie dans la société civile, mais elles seraient encore mineures dans certaines Églises ?

La place des femmes dans les religions

Artisans, commerçants, entrepreneurs... faite -vous connaître, contactez-nous au 05 62 74 78 26 !

33220 SAINT-AVIT SAINT-NAZAIRE
Tél. 05 57 46 12 44

www.lavaudpiquets.com
lavaudpiquets@orange.fr

BOIS DE CHAUFFAGE
AMENAGEMENTS EXTERIEURS

Zone Bati Leclerc PORT-STE-FOY

SARL 
CASTERA 

05 53 24 27 05

W
location de matériels œnologiques et viticoles - Rendez-vous dans nos 2 magasins

« LA NATURE, L'HOMME, LA TECHNIQUE »  MATÉRIELS DE VINIFICATION

L IBOURNE ŒNOLOGIE - 5, CATUSSEAU - 33500 POMEROL
TÉL. : 05 57 51 65 30 - FAX : 05 57 51 84 24

BROQUAIRE VITIŒNO - Z.A. FLORIMONT - 33390 BERSON
TÉL. : 05 57 42 65 97 - FAX : 05 57 42 29 83

ZAE 33220 PINEUILH
Tél. 05 57 46 04 19
Fax 05 57 46 47 70
contact@gerthofer.fr
www.gerthofer. f r

ENTREPRISE GÉNÉRALE
DU BÂTIMENT

s.a.s.
GERTHOFER

Ets FEYDEL

Nathalie & Gérard, Lisa & Samuel CUISSET
24240 SAUSSIGNAC

Tél. : 0 5 53 27 92 31
Email : lesmiaudoux@gmail.com

Site web : www.chateaulesmiaudoux.com

CHÂTEAU les MIAUDOUX
Vins bio et biodynamiques

AOC Saussignac & Bergerac

Emmanuelle Seyboldt, 
pasteur élue à la 
présidence nationale de 
l’Église protestante unie.

Pauline Bebe, 
première femme 
rabbin de France.

Du côté
de l’enseignement 
privé
Christine Turquand 
d’Auzay est, depuis 
un an, la nouvelle 
directrice du col-
lège Anglade. Elle 
fait un premier 
bilan et évoque ses 
projets éducatifs et 
pastoraux.
« Nous avons 87 % de 
réussite au brevet des 
collèges cette année 
avec ¾ de mentions bien et très bien. Ce pour-
centage peut paraître modéré mais notre établisse-
ment accompagne tous les élèves pour les amener au 
meilleur de ce qu’ils peuvent donner. Même ceux 
qui n’ont pas le brevet ont une affectation en lycée 
professionnel.
Pour la nouvelle année 2018/2019, le laboratoire 
informatique disposera de 24 postes au lieu de 12. 
Nous créons une nouvelle salle d’étude, un CDI 
(Centre documentation information) avec un pro-
fesseur documentaliste. Des aménagements sont 
prévus à la cantine où le repas sera servi à l’assiette 
dans un cadre rénové.
Pour la partie pédagogique, nous créons une section 
anglais plus : c’est, pour tous les niveaux, une heure 
supplémentaire d’anglais pour approfondir. On 
lance l’initiation à l’espagnol dès la 6e. Et, grande 
nouveauté, les élèves auront accès à une plate-forme 
de e-learning, formation à distance encadrée par 
un enseignant sur place qui explique et conseille. 
Les élèves auront ainsi accès à des cours de latin et 
d’allemand dès la 5e, sur la base du volontariat. 
Nos horaires ont été modifiés de façon à proposer des 
ateliers entre midi et deux heures afin de permettre 
aux intelligences multiples de s’épanouir : échecs, 
step, chorale, musique, latin, anglais.
Le lundi est réservé à la catéchèse, à l’aumônerie, 
à la préparation des sacrements pour ceux qui le 
souhaitent et à un temps de prière notamment dans 
les périodes de Carême et d’Avent. »
Madame Turquand d’Auzay est confiante dans 
le dynamisme de son équipe pédagogique très 
motivée.

M.-F. Rossignol

La grande enquête menée par La Croix dans l’ensemble des dio-
cèses de France le confirme : les femmes sont nombreuses à la base 
mais rares au sommet. Si trois laïcs sur quatre envoyés en mission 
par leur évêque sont des femmes, elles ne pèsent que le quart 
des membres dans les instances dirigeantes. Sans les femmes, les 
paroisses ne fonctionneraient pas : catéchèse, aumônerie, célébra-
tion des obsèques, préparation aux mariages, elles sont partout et 
souvent bénévoles. Pourtant, elles étaient bien rares à figurer dans 
la salle du Synode convoquées à Rome pour parler de la famille. 
Au Vatican, les femmes sont dans des emplois de service, seules 
deux ont un poste à responsabilité. Les femmes prêtres ne sont 
donc pas à l’ordre du jour et pour le diaconat, c’est en discussion. 
Une ouverture est à signaler : une femme est désormais nommée 
chancelier dans le diocèse de Gironde. 

CHEZ LES CATHOLIQUES

CHEZ LES JUIFS
Le judaïsme prône une égalité 
fondamentale entre l’homme et la 
femme, mais insiste sur leur com-
plémentarité : à l’homme la spiri-
tualité, les devoirs du culte, l’étude 
de la Torah, l’action publique et 
l’activité rémunératrice ; à la femme 
le soin du foyer, de l’éducation des 
enfants, de la transmission des 
valeurs juives, du respect de la kashrout (loi alimentaire). 
D’où des divergences suivant les branches du judaïsme. En 
France, l’ordination des femmes en tant que rabbins existe 
dans le Mouvement Juif libéral mais pas dans le judaïsme 
orthodoxe (sauf aux États-Unis). Pauline Bebe, première 
femme rabbin de France, a été ordonnée en 1990, Celia 
Suget en 2007 et Delphine Horvilleur en 2008. Il y a à 
peu près un millier de femmes rabbins dans ce mouvement 
libéral dans le monde. 

CHEZ LES MUSULMANS
Il n’y a pas de verset dans le Coran interdisant à une 
femme d’être imam et de diriger la prière. Mais en réalité 
les imams sont des hommes. Quelques exceptions : une 
femme imam au Danemark avait fait sensation en diri-
geant la prière du vendredi, le salat, devant une assemblée 
mixte et une autre en Italie, Naïma Gohani. Au Maroc, 
cinquante femmes ont été nommées imams mourchi-
dates (conseillères) en avril 2006 mais ces femmes n’ont 
pas le droit de diriger la prière.

Chez les orthodoxes
Aujourd’hui, aucune Église orthodoxe dans le monde n’ordonne de 
femmes au sacerdoce. Pourtant, la question fait son chemin. En no-
vembre 1988, le Patriarcat œcuménique de Constantinople a organisé 
à Rhodes « une consultation interorthodoxe sur la place de la femme 
dans l’Église et l’ordination des femmes ». Pour la première fois dans 
l’histoire de l’orthodoxie, des femmes participaient à une assemblée 
ecclésiale de haut niveau. Malgré l’évocation d’une éventuelle restau-
ration du diaconat féminin, les conclusions furent négatives quant 
au sacerdoce des femmes. 

Chez les anglicans
Une femme peut être prêtre. La 
première a été ordonnée dans la 
cathédrale Saint-Paul à Londres, le  
6 mai 1994. Les femmes prêtres ont 
été non seulement bien acceptées 
mais sont souvent extrêmement ap-
préciées dans les paroisses. L’Église 
anglicane est divisée sur la question 
des femmes évêques. Un premier 
vote en 2012 n’a pas permis de 
décider : il fallait la majorité des 
deux tiers dans chacune des trois 
chambres (évêques, prêtres et laïcs). Deux années de débats acharnés 
ont suivi et la mesure est passée assez largement. « Nous montrons au 
monde comment notre Église est capable de vivre avec un certain degré de 
désaccord » a ainsi dit l’archevêque de Cantorbéry le Dr Justin Welby. 
Sarah E. Mullaly et Rachel Treweek ont donc été consacrées évêques 
par l’archevêque de Cantorbéry en 2015.

CHEZ LES 
PROTESTANTS
À partir des années 
1960, les femmes sont 
définitivement recon-
nues comme pasteurs à 
l’égal des hommes dans 
les Églises luthériennes 
et réformées. Au tour-
nant du siècle, elles sont 
de plus en plus nom-
breuses dans tous les 
postes pastoraux et des 
théologiennes acquièrent 
une renommée internationale. L’Église protestante 
unie de France vient d’élire une femme à sa présidence 
nationale, Emmanuelle Seyboldt.

Christine Turquand 
d’Auzay, directrice
du collège Anglade.

L’archevêque Justin Welby 
entouré de Rachel Treweek 
et Sarah E. Mullaly.
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œcuménisme

LES AMIS DU MONDE DIPLOMATIQUE ■ Débattre, réfléchir, écouter
des avis différents, s’ouvrir l’esprit sur les réalités de ce monde, imaginer 
des solutions, tels sont les objectifs des Amis du Monde Diplomatique.

Débattre 
pour mieux vivre ensemble

Agrément préfectoral et charte
Assainissement Non Collectif

INTERVENTION RAPIDE
TOUTES DISTANCES

 VIDANGE
TOUTES FOSSES
 DÉBOUCHAGE,
CURAGE
 NETTOYAGE DE PUITS

• RECHERCHES de fuites  
(eau, piscine, gaz...)
• INSPECTION des canalisations  
par caméra
• DÉTECTION de réseaux enterrés

INSTALLATION : 
Assainissement

Micro-station
Raccordement tout à l'égout

ENTRETIEN
& DÉPANNAGE :
 Micro-station
 Poste de relevage    Multimarques

Tél. : 06 79 33 28 3333790 AURIOLLES - PELLEGRUE

www.pauly.fr
pompesfunebrespauly@orange.fr

pascal.normandin0345@orange.fr

POSE DE MENUISERIE
PVC / BOIS / ALU

PARQUET FLOTTANT & MASSIF
AMENAGEMENT INTERIEUR

ST ANTOINE DE BREUILH
06 80 04 35 20

Régie publicitaire 05 62 74 78 2605 62 74 78 26

Depuis 2012, le premier mardi 
du mois, l’association se réu-
nit salle Aragon à Port-Sainte-

Foy à 19h autour d’un repas où 
chacun apporte un plat et à 20h 
commence le débat. Le thème en a 
été décidé à la réunion précédente 
suite à la lecture d’un article dans le 
mensuel Le Monde Diplomatique. 
Chacun s’est donc documenté et le 
débat peut commencer, régulé au 
niveau des interventions par Marie-
France Pimouguet ou Jean-Claude 

Bernous, les deux responsables fon-
dateurs de cette association. Pour 
enrichir la qualité des débats, une 
ou deux fois par an, un intervenant 
extérieur qualifié apporte son témoi-
gnage. En juin, la dernière inter-
vention a été celle d’une Iranienne 
mariée à un Syrien : « Que se passe-t-
il en Iran ? » Les autres thèmes trai-
tés cette année concernent notam-
ment les compteurs Linky, les ondes 
électromagnétiques, les comités de 
citoyens, la sécurité sociale. Cette 

association est vraiment ouverte 
à tous, sans carte d’adhérent. 
Cependant, il est préférable de 
s’abonner ou d’acheter ponctuel-
lement Le Monde Diplomatique si 
l’on veut participer. Ce mensuel 
se veut indépendant des pouvoirs 
politique, religieux, économique et 
financier. Son indépendance finan-
cière est soutenue par les Amis qui 
en l’achetant lui permettent de 
réaliser des articles de fonds, des 
analyses à l’abri des annonceurs ou 

des pressions des actionnaires. Forte 
de 4 000 adhérents, les Amis pro-
longent les réflexions engagées par 
le journal. « Culturellement, c’est 
bien, mais concrètement il faudrait 
faire quelque chose », précise Jean-
Claude Bernous. L’idée de regrou-
per plusieurs associations qui aident 
les personnes en situation précaire 
a été tentée, afin de rationaliser les 
aides, mais la tentative a provisoire-
ment échoué. Actuellement les par-
ticipants à ces rencontres du mardi 

sont surtout des retraités, hommes 
et femmes. Ces rencontres per-
mettent de rassembler des citoyens 
dans un esprit démocratique et les 
débats peuvent aboutir à un mieux 
vivre-ensemble.
Le 10 de chaque mois, vous trouve-
rez dans Le Monde Diplomatique la 
liste des rencontres des Amis avec le 
thème traité, sous la rubrique « Café 
Diplo ».  Si le cœur vous en dit…

M.-F. Rossignol

- Que proposez-vous 
pour les mois à venir ?
- Après un temps pris pour « souf-
fler » telle une grande respiration 
à l’automne 2017, nous avons 
rebondi dès janvier 2018 avec des 
propositions.
Notre programme est établi pour 
six mois, envoyé à nos adhérents et 
consultable sur notre site.
Avec 30 séminaires par an et une 
fréquentation de 1 200 personnes.

- Parlez-nous des thèmes 
proposés ?
- Thérapie et croissance spirituelle : 
nous pensons que les sciences hu-
maines ont leurs limites et que la 
guérison passe par une ouverture 

à la dimension spirituelle pour 
la transformation de tout l’être, 
corps, âme, esprit.
- lecture spirituelle de la Bible.
- pratique de la méditation et de 
la prière, en particulier de la prière 
du cœur.
- l’écologie ou la relation de 
l’homme à la nature.
- l’anthropologie ou le regard 
sur l’homme et sur sa vocation 
spirituelle.
- des ateliers : icône, calligraphie, 
contes, chorégraphie des lettres 
hébraïques, chant…
-Les 26 et 27 janvier 2019, un 
week-end « Prière et silence » avec 
trois grands maîtres : Récits d’un 
pèlerin russe*, Maurice Zundel et 

John Main
- Un programme interreligieux 
« La voie du cœur » avec le rabbin 
Marc Raphaël Guedj, le maître 
soufi Muhammad Valsan et le père 
Philippe Dautais. Dialogue à partir 
de l’expérience personnelle.

- Quelle est la place
de l’œcuménisme ?
- C’est une dimension essen-
tielle, une voie de pacification et 
d’unité des chrétiens. De facto, 
notre centre est inscrit dans cette 
optique puisque nous recevons ca-
tholiques, protestants, orthodoxes, 
pratiquants ou pas. Délégué à 
l’œcuménisme par l’Assemblée des 
évêques orthodoxes de France pour 

le Sud-Ouest, je suis convaincu de 
cette nécessité pour rassembler les 
chrétiens.

- Vous avez un message
à faire passer ?
- Je veux souhaiter la bienvenue à 
toute personne désireuse de venir 
au Centre participer à une liturgie.

Propos recueillis par
Geneviève Jacques

> Programme à consulter sur :
https://centresaintecroix.net/
> Programme liturgique : 
https://centresaintecroix.net/
calendrier-liturgique/

*Le livre Récits d’un pèlerin à la recherche 
de la prière plus connu sous le titre Récits 

d’un pèlerin russe est le titre en français 
d’un ouvrage russe de la fin du XIXe siècle, 

écrit par un auteur anonyme,
considéré comme l’un des chefs-d’œuvre

spirituels de l’orthodoxie russe.

ENTRETIEN AVEC LE PÈRE PHILIPPE DAUTAIS

« L’œcuménisme est une voie de pacification des chrétiens »

Le père Dautais anime 
un séminaire.

Jean-Claude Bernous et Marie-France 
Pimouguet, responsables fondateurs

de l’association.

Rencontre avec le père Dautais du Centre d’étude et de prière orthodoxe de Sainte-Croix à Monestier. 
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CATHOLIQUE NON-PRATIQUANT ■ « Les non-pratiquants, des fidèles comme les autres »,  titrait récemment un magazine 
religieux. Dans ce numéro de rentrée, Terres de Foy s’intéresse principalement à ces visages que l’on voit très irrégulièrement 
dans nos églises. Quelle place l’Église réserve-t-elle à ces baptisés non-pratiquants ? Les écouter nous a semblé important.

dossier

Croire ou ne pas croire

Mes parents, catholiques non-
pratiquants, ne me donnèrent 
aucune éducation religieuse. Un 
jour en rentrant de l’école, je 
trouvais le prêtre de Pineuilh en 
grande discussion avec eux. Il les 
incitait à m’envoyer au catéchisme 
dans un hameau voisin. Du haut de 
mes 8 ans, j’étais contrariée qu’ils 
lui cèdent. Le curé m’expliqua de 
quoi il retournait et que j’aurais 
parfois des leçons à apprendre. 
Je n’aimais déjà pas l’école alors 
les cours de catéchisme, pensez-
vous ! De bon gré, je me rendis à 
pied chaque jeudi chez le bedeau et sa femme jusqu’à ce que deux ados me caillassent 
au passage. C’était pour eux devenu un jeu. J’en parlai aux adultes responsables mais 
nul n’intervint. Je poursuivis la peur au ventre puis, lasse de me faire lapider je finis 
par ne plus m’y rendre. Aux vacances d’été, ma sœur m’emmenait dans sa belle-famille 
en Bretagne et lorsqu’elle s’absentait, j’étais sous la garde d’une dévote m’obligeant 
à m’agenouiller sur un prie-Dieu pour apprendre le « Notre Père » et le « Je vous 
salue Marie » à coups de gifles à la moindre erreur. Ainsi cessa pour moi toute envie 
de pratique. Je trouvais le monde méchant et injuste ; qu’en était-il de cette charité 
chrétienne dont j’avais entendu parler ?
Je crois en une entité, en une force supérieure, aux signes. J’aime me dire que c’est 
peut-être cela avoir la foi. Mon vécu sur le chemin de Compostelle m’a conforté dans 
cette voie. Depuis, j’ai eu des moments forts au sein de l’Église en côtoyant l’abbé 
Luc Ollivier et monseigneur Mouïsse grâce à qui nous avons créé, avec deux amies, 
l’accueil pèlerin au presbytère de Port-Sainte-Foy. Sous leur houlette, j’ai participé à la 
préparation au baptême d’un jeune couple. Il y a 5 ans, j’ai rejoint l’équipe de rédaction 
du journal paroissial Terres de Foy accompagnée par le père Hugues. Je me réjouis de 
l’ouverture d’esprit qui fait que je m’y trouve à ma place.

R. Biasotto-Plaisir 

Reine avec Mgr Mouïsse.

REINE, CATHOLIQUE NON-PRATIQUANTE

« Je crois en une entité,
en une force supérieure »

- « Étiez-vous tous deux croyants, pratiquants ?
- Coralie : J’ai été baptisée à un an et j’ai suivi les étapes classiques, première communion, 
profession de foi au collège Saint-Joseph puis… Puis je me suis sentie de moins en moins 
concernée, moins attirée par la messe. Et je me suis éloignée de la pratique. Ma famille est par 
ailleurs non croyante dans l’ensemble. C’est ma rencontre avec Haringa qui m’a fait évoluer.
- Haringa : Moi, j’ai été baptisé tout bébé. Entouré d’une famille très croyante, j’ai toujours 
pratiqué et je vois dans la messe un temps très important de rencontre avec Dieu. J’y vais 
chaque dimanche avec famille ou amis. On s’appuie les uns sur les autres. La préparation à un 
mariage chrétien était pour moi une évidence !

- Comment avez-vous vécu cette préparation au mariage ?
- Coralie : Les réunions avec une dizaine de couples très différents de pratiques et de foi, nous 
ont fait réfléchir et évoluer. Ma foi a grandi depuis ma rencontre avec Haringa et j’ai aimé 
offrir à nos familles une messe de mariage… vibrante et joyeuse ! Beaucoup – pourtant non-
croyants – ont été remués par les chants, les prières, les textes choisis. Certains nous en parlent 
encore, émus par ces témoignages d’amour et de foi mêlés. « Tu te rends compte, s’est exclamée 
ma tante, tu m’as fait chanter le Notre Père ! À moi ! » Nous avons été un peu des missionnaires !
- Haringa : Vous savez, pour moi, la foi, ce n’est pas très compliqué : c’est suivre le Christ (c’est 
pourquoi j’ai choisi Christian comme deuxième prénom), le Christ et sa parole : « Aimez-vous 
les uns les autres ». Quand on parle aux non-croyants, il est important de partir du concret, 
de relier l’Évangile à la vie de tous les jours, ses souffrances, ses doutes, ses joies, surtout ses 
joies ! »

Propos recueillis par Marie-Jo Riglet

Haringa et Coralie le jour de leur mariage célébré par l’abbé Louis le 23 juin,
à Lamothe-Montravel.

CORALIE ET HARINGA, JEUNES MARIÉS

« Tu te rends compte, tu m’as fait 
chanter le Notre Père ! » 
Jeunes mariés, Coralie et Haringa, évoluent dans leur foi 
depuis leur rencontre et la préparation de leur mariage. 
Je les rencontre dans le jardin des parents de la jeune 
femme, près de la Moutine, à Saint-Antoine.

DES CHIFFRES
En France, le nombre de personnes se déclarant catholiques pratiquants (c’est-à-dire 
allant à la messe dominicale), diminue fortement depuis quelques décennies. En 1952, 
27 % des catholiques allaient à la messe, en 2010 ils n’étaient plus que 4,5 % ; et ces 
pratiquants-là sont majoritairement des retraités. Cette tendance se reflète aussi dans la 
baisse du nombre de mariages religieux et de baptêmes. 147 146 mariages religieux ont 
été célébrés en 1990 contre seulement 74 636 en 2011, selon l’annuaire des statistiques 
de l’Église et la conférence des évêques de France. Le nombre de baptêmes est passé de 
472 130 à 302 941 entre 1990 et 2010.
Notre Pays foyen n’échappe pas à cette tendance du déclin de la pratique religieuse. 
Pourtant un grand nombre de personnes se disent encore catholiques, croient en Dieu 
mais estiment qu’elles n’ont pas à justifier leur foi par la pratique, alors que Jésus, lui, ne 
le demande à personne. Ces non-pratiquants restent attachés aux racines chrétiennes de 
la France et se tournent vers l’Église au moment des grandes étapes de la vie : naissance, 
mariage et surtout décès.

M.-F. Rossignol
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Paradoxe amusant, provocateur, certes, mais qui 
m’a rapproché de Dieu.
Né catholique, élevé entre une grand-mère pieuse 

sans être bigote et une mère détachée de la pratique, j’ai 
été baptisé, je suis allé au caté, mais après ma communion 
« solennelle » l’adolescence a testé son esprit critique sur 
Dieu, le mal, la religion…
Un dieu bon et tout-puissant admet souffrances, guerres, 
croisades, inquisition, terrorisme et intégrisme ? Il inflige 
le péché originel au nouveau-né innocent ? L’Église re-
lègue, exclut les femmes ? Le Christ en croix effraie au 
lieu de se montrer rayonnant d’amour ! Les messes sont 
trop souvent convenues, paroles machinales, vocabulaire 
et chants d’un autre âge. Un prêtre, célibataire, donnerait 
des conseils à des futurs mariés, à des familles ? Et où a-t-
on vu qu’il devait rester célibataire ? Dans la Bible ? Cette 
Bible, dont on a tenu les catholiques à distance si long-
temps, qui nous raconte bien des histoires, les paraboles, 
qu’il faut décrypter pour les comprendre. Ce qui ouvre la 
porte à toutes sortes d’interprétations parfois contradic-
toires. Où est l’amour, la vie, la joie dans tout ça ?
Que de points d’interrogation ! Que faire ? Que croire ? 
La réponse la plus raisonnable serait de dire : « En rien. 
Vive la science ! ». Oui mais…
Si l’on est cartésien justement, si on est « raisonnable », 
on voit bien que la science ne répond pas à toutes les 
questions. Loin de là. Un savant disait que plus il cher-
chait, plus il trouvait de réponses, plus il se posait de 
questions… qui le rapprochaient de Dieu.
Alors ? Eh bien peu à peu l’athéisme a fait place en moi au 
doute, le rejet de Dieu s’est mué subtilement en méfiance 
à l’égard des religions, des systèmes, des appareils, des 
rites, des dogmes. Et j’ai retrouvé une religion certes un 
peu simpliste, réduite à l’essentiel, aux dernières paroles 
de ma grand-mère : « Aimez-vous les uns les autres ». Je res-
sens le besoin d’un Grand Horloger de l’univers macro- et 
microscopique, d’un référent pour une morale qui règle 
les rapports humains. Ma preuve de l’existence de Dieu, 
je la dois encore à ma grand-mère herboriste qui m’a initié 

aux merveilles de la flore, à la perfection de la nature. 
C’est trop beau, complexe pour être le fruit du hasard. 
Ma morale repose sur le précepte d’Amour qui peut seul, 
à mes yeux, régler la société.
Je ne suis sûr de rien, mais j’en fais le pari. Je n’ai pas la foi 
mais j’adhère pour l’essentiel à la morale chrétienne, je 
crois en l’Amour et Dieu me paraît la probabilité la plus 
raisonnable. Comme Beigbeder, je doute de l’inexistence 
de Dieu.

Jacques R. 

JACQUES

« Le doute est ma seule certitude »

La seule représentation du Christ que Jacques 
accepte : le Christ rayonnant.

Le rite est un cérémonial. Désignant un ensemble 
d’usages réglés par la coutume ou par la loi, le mot 
cérémonial s’applique aussi bien au domaine religieux 
qu’aux manifestations civiles ou politiques. Le rite 
n’est pas forcément chargé de symbolisme : on peut 
en avoir pour sa toilette, pour son petit-déjeuner… 
Le rituel, lui, est chargé de sens. Il a pour fonction de 
mettre en œuvre le symbole, dans un cadre collectif. 

Les anthropologues nous l’affirment : pas de société 
humaine sans rituels. 
C’est aux rituels funéraires, en effet, qu’ils font remon-
ter l’apparition de ce que nous appelons l’humanité : 
quand nos ancêtres décident d’enterrer et d’honorer 
leurs morts. C’est ainsi qu’ils constituent l’ébauche 
d’un premier collectif institué autour de valeurs 
communes.

À quoi servent les rites ?  

Un rituel dominical : la messe. Ici dans une église en Israël.

LES BIENFAITS DES RITES

Il n’y a pas de société possible, en effet, sans rituels, pour signifier ce 
qui, précisément, fait société. Et pas d’institution sans rituels, non plus, 
pour instituer concrètement ce qui fait tenir les humains ensemble et 
les relations qu’on veut promouvoir entre eux. Ainsi la justice a-t-elle 
besoin de rituels, non pas – ou pas seulement – pour impressionner les 
justiciables, mais pour instituer un type de prise de parole qui évite de 
laisser la violence s’imposer et la loi du plus fort l’emporter.
Les rites aident donc les communautés humaines à ne pas perdre leurs ra-
cines, à rester centrer sur l’essentiel. Les gestes qu’ils demandent en disent 
parfois plus long que les discours pour rappeler des choses essentielles. Ils 
ont aussi une fonction de rassemblement. Les fidèles se réunissent pour cé-
lébrer le culte. La famille se retrouve à l’occasion des anniversaires. Les rites 
donnent un sentiment d’appartenance à tous ceux pour qui ils ont un sens.  
C’est ainsi par exemple qu’avant chaque match international de football 
on joue les hymnes nationaux des deux équipes : les joueurs ne jouent 
pas pour leur propre compte, ils sont les représentants de leur pays. On 
peut difficilement imaginer une communauté humaine sans aucun rite. 
Sans aucune pause régulière dans le train-train quotidien, la vie serait 
terriblement terne, ennuyeuse, démoralisante.

LES DANGERS DES RITES

Il en est des rites comme de toutes les réalités humaines : on peut en faire 
un mauvais usage, les détourner de leur objet. Ils peuvent tomber dans 
l’insignifiance, ne plus être qu’une routine vide de sens. On continue à 
les pratiquer par habitude, parce que « cela s’est toujours fait », qu’on y 
trouve une certaine satisfaction sentimentale, mais c’est la seule utilité 
qui leur reste. Ainsi par exemple, on tiendra à avoir une cérémonie reli-
gieuse pour un mariage, même si on ne croit pas en Dieu. « Un mariage 
à l’Église, c’est tellement plus beau qu’à la mairie ».
Ce qui est plus grave, c’est que le rite peut même communiquer un sens 
différent de celui qui lui est normalement attaché. La fête de Noël par 
exemple célèbre la venue du Christ né dans la pauvreté et l’humilité. 
Mais pour beaucoup, elle n’est plus qu’une occasion de bons repas et de 
cadeaux coûteux. Le décalage est énorme, même si l’on reconnaît qu’il 
est positif de se retrouver pour partager et s’offrir des cadeaux. Le plus 
grand danger est celui qui menace les rites religieux. Il consiste à mettre 
sa foi dans le rite plutôt qu’en Dieu, à attacher plus d’importance au 
rituel qu’au spirituel. On attribue au rite une sorte de force magique. 
Ainsi, parmi les définitions du rite que donne le Petit Larousse, on peut 
lire celle-ci : « Acte ou cérémonie qui a pour but d’orienter une force occulte 
vers une action déterminée ». Si donc le rite est accompli selon les règles, 
on peut être sûr d’obtenir le résultat désiré. Dieu est tenu de répondre à 
la demande exprimée. De cette façon, l’homme croit pouvoir avoir prise 
sur Dieu, le contraindre d’agir en sa faveur. Il suffit que les gestes aient 
été correctement accomplis, avec les paroles appropriées.
La Bible nous avertit que c’est là un détournement de la foi. Croire que 
les rites peuvent sauver est folie. Dieu seul sauve.

M.-F. Rossignol  

L’homme est une 
histoire sacrée
« Le XXIe siècle sera spirituel ou ne sera pas » écrivait Malraux. À un 
moment où le monde semble se déshumaniser, l’homme ressent plus 
fortement encore le besoin de sacré. À la naissance, le petit d’homme 
et de femme est reconnu enfant de Dieu par le baptême. Au mariage, 
l’engagement des époux devant tous se renforce quand ils prennent 
Dieu pour témoin. À la mort d’un proche, les non-pratiquants sont 
souvent très attachés à ce qu’un prêtre officie aux obsèques. Et lors 
d’un enterrement civil, les pompes funèbres pratiquent un rituel 
qui pourrait faire penser à une cérémonie religieuse. Certains, que 
leurs convictions empêchent d’approcher l’Église, se tournent vers le 
baptême républicain pour sacraliser l’évènement d’une naissance. Au 
cours de l’histoire « celui qui croyait au ciel, celui qui n’y croyait pas » 
se sont retrouvés au cœur d’un combat commun. Le sceptique Jacques 
Brel pouvait chanter : « Adieu curé, je t’aimais bien tu sais, on n’était 
pas du même bord mais on cherchait le même port… » Chaque homme 
de bonne volonté fait briller et grandir, pour allumer un feu, la petite 
étincelle qu’il sent en lui, qui le dépasse, qui le relie aux autres, qui le 
rend meilleur, cette étincelle qui fait de l’homme une histoire sacrée. 
Chaque homme de bonne volonté peut se lever chaque jour et servir 
par amour comme ce Jésus qui pourrait devenir son modèle. Bonne 
nouvelle pour la terre !

Pierre-Jean Sadoux
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SCA ALLIANCE AQUITAINE
Cave le Fleix

24130 LE FLEIX
Tél. 05 53 24 64 86

contact@allianceaquitaine.com

Vente directe 
dans les caves de

BERGERAC - LE FLEIX
 SAINT-VIVIEN

BERGERAC - BORDEAUX - MONBAZILLAC
MONTRAVEL - PECHARMANT

VINS de BERGERAC 
et MONTRAVEL

Gaec Les Grimards
J. Joyeux - B. Havard

24230 MONTAZEAU
Tél. 05 53 63 09 83

Ouvert tous les jours de 9h - 13h et 15h - 19h15
sauf dimanche après-midi et mardi après-midi.

05 53 58 62 38
l'Hirondelle - 120 Route du Périgord Pourpre

24230 MONTCARET
jac.vd.horst@wanadoo.fr - vdh-fromages.fr

Régie Publicitaire
05 62 74 78 26

Cet emplacement
pourrait être

le vôtre

05
57
46
14
27

24T, bd Gratiolet
33220

Ste-Foy la Grandereynaudecoledeconduite@sfr.fr

Église en Pays foyen

LES ANIMATEURS
Les séances caté sont tou-
jours enrichissantes. Les 
enfants nous apprennent 
et nous apportent beau-
coup. Nous étions heureux 
de préparer ensemble les 
temps forts en 2Rives à Noël 
et pour l’entrée en Carême 
à Pellegrue. Réunis autour 
d’un café chaud, nous pou-
vions échanger et partager 
nos rires et nos réflexions. Les enfants ont apprécié les retraites à l’abbaye 
du Rivet. Ils demandent à retrouver les autres groupes pour vivre ensemble 
des temps forts, spirituels comme festifs. Ils sont heureux de pouvoir chan-
ter aux messes des familles. Témoignage : « … l’animation des messes des 
familles permet à des enfants en marge de la vie chrétienne de tisser des liens et 
de découvrir un lieu, une assemblée, des personnes portées par le même amour 
du Christ. Chanter le dimanche est l’aboutissement de leur investissement ».

APPEL AUX PARENTS
Si vous souhaitez vous lancer et animer un groupe d’enfants ou aider à 
l’accompagnement, venez nous rejoindre le mercredi 5 septembre à partir 
de 9h au presbytère de Port-Sainte-Foy.

ÉVEIL À LA FOI
Une équipe de parents se met en place avec des projets : animation pendant 
certaines messes dominicales, pour Noël un temps de célébration spéciale-
ment pour tous les petits (même non-inscrits) et pourquoi pas un temps 
fort avec les deux rives ! Enfants et parents, rejoignez-nous le 12 septembre 
à 10 h 30 à la salle paroissiale la Cigogne à Pineuilh.

Brigitte Vion, responsable de la catéchèse côté Gironde

LE PARCOURS
C’est maintenant la quatrième année que la caté-
chèse des 8-11 ans est commune pour les 2Rives. 
Pas facile de trouver un parcours pouvant convenir à 
la majorité et s’adapter à la disparité de nos groupes. 
Pour trois années de catéchèse auprès des 8-11 ans, 
la collection « Seigneur, tu nous appelles » propose 
une banque de 12 modules prenant le Credo pour 
cadre de référence. Présentés sous forme d’un joli 
classeur ludique, qui se complète au fur et à mesure 
des années, 4 modules par an sont étudiés. On part 
de l’expérience de l’enfant pour rencontrer Jésus. 
Des groupes d’enfants d’âge mixte peuvent être constitués, et de nouveaux 
enfants peuvent être accueillis en cours d’année grâce à l’organisation par 
modules indépendants les uns des autres. Cela demande bien sûr pour les 
catéchistes une bonne organisation et une bonne connaissance du module. 
Grâce aux rencontres « KT-source » en 2 Rives avant la mise en route de 
chaque module, l’expérience partagée permet une meilleure mise en œuvre 
du parcours.

Agnès Moreau, responsable de la catéchèse côté Dordogne

C’est aussi la rentrée pour le caté ! 

Le caté, c’est où ? Quand ?
• Pineuilh le 10 septembre à 16 h 30
• Pellegrue le 11 septembre à 16 h 30
• Sainte-Foy le 12 septembre à 10 h 30
• Gensac le 13 septembre à 17 h
Pour le côté Dordogne, les lieux de ren-
dez-vous pour le KT seront affichés aux 
portes des églises ou visibles sur le site 
terresdefoy.com

Le synode sur les jeunes se réunira à Rome du 3 au 28 octobre 
prochain sur le thème : « Les jeunes, la foi et le discernement 
des vocations ». En prélude à cette rencontre, le pape François 
a organisé en mars dernier un présynode afin de faire avec 
les jeunes des cinq continents le point sur les questions qui 
seront abordées. (Une Église moins moralisatrice et qui sait 
reconnaître ses erreurs, la place des femmes dans le leadership 
ecclésial, les jeunes ouverts au dialogue avec l’Église, les 
réseaux sociaux.)
Cette réunion qui va rassembler des évêques du monde 
entier donnera la parole aux jeunes, ce qui leur permettra 
d’échanger, de réfléchir et d’exprimer leurs attentes vis-à-vis 
de l’Église à propos de leurs soucis quotidiens. Ils pourront 
ainsi librement parler des profonds désaccords sur des sujets 
comme la contraception, l’avortement, l’homosexualité, le 

mariage et bien d’autres. Aujourd’hui la religion n’est plus vue 
comme le biais par lequel les jeunes cherchent du sens à leur 
vie, ils se tournent vers d’autres courants et idéologies plus 
modernes. 
De nombreux éléments affectent la confiance des jeunes dans 
l’Église et dans les institutions qu’elle représente.
Certains jeunes ont une vision erronée du modèle chrétien, 
ils ont une fausse image de Jésus et le ressentent comme un 
personnage éloigné de leur vécu. Ils perçoivent cette distance 
comme entretenue par les responsables hiérarchiques de 
l’Église. Le souhait des jeunes lors de ce synode est que 
l’Église réfléchisse à sa manière de les appréhender et qu’elle 
soit pour eux un véritable guide.

Aline Merz

Synode des évêques, la parole aux jeunes 

23 septembre
> 10 h 30 messe de rentrée
à Sainte-Foy-la-Grande.

7 octobre
> 10 h 30 messe des familles
à Sainte-Foy-la-Grande. Ce 
jour-là, fête de Sainte Foy,
et messe de rentrée
à Saint-Méard-de-Gurçon.

20 au 22 octobre
> rassemblement des lycéens
à Bergerac (de Limoges à Agen). 
« Aimer avec panache ».

Toussaint
Mercredi 31 octobre
> 18h, messe à Pellegrue
Jeudi 1er novembre
> 9 h 15 à Gensac
> 10 h 30 à Montcaret
> 11h à Sainte-Foy
Vendredi 2 novembre
> 18 h 30 à Pineuilh et Port-
Sainte-Foy pour tous les défunts 
de l’année.
Dimanche 2 décembre
> entrée dans l’Avent, 10 h 30 
messe des familles à Sainte-Foy.

AGENDA

Un groupe de catéchèse 
à la maison de la Cigogne.

Les documents qui 
accompagnent la 

catéchèse.

Le pape François à la rencontre des jeunes 
enthousiastes.
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NOS JOIES, NOS PEINES

En Dordogne

En Gironde

Ecole Maternelle & Primaire du Fleix
Etablissement catholique sous contrat d’association avec l’État
Accueil dès 2 ans - Inscription toute l’année - Parc ombragé

  Pédagogie Freinet, matériel Montessori
http://ecolesaintjoseph-lefleix.fr -Tél. 05 53 24 60 76
ÉCOLE NUMÉRIQUE - ANGLAIS - ÉTUDE DIRIGÉE - GARDERIE

ECOLE  ET 
COLLEGE 

SAINT-JOSEPH
ECOLE : Maternelle et Primaire - Accueil dès 2 ans

COLLEGE : en 6e : option bilangue (Allemand-Anglais)
6e/5e : cycle canoë-kayak • option Latin dès la 5e, Espagnol dès la 4e

après la classe, propositions d’ateliers pédagogiques : 
chorale, orchestre, arts plastiques, théâtre, expression corporelle...

Animations pastorales / accès facile : ramassage scolaire, gare SNCF
24230 ST-ANTOINE DE BREUILH    ✆ 05 53 24 81 25

Site : www.stjoseph24-sab.fr

Ecole Catholique
sous contrat 

d’association avec 
l’État

 

C. Cial Leclerc Grand Pineuilh 80, av. de la Résistance  

33220 PINEUILH   05 57 48 60 00

à partir de
 1ede plus

* voir conditions en magasin

53, av. Paul Broca PINEUILH 05 57 46 26 29
ZA Le Guel PRIGONRIEUX 05 53 63 30 16

Pompes Funèbres - Marbrerie 
Funérariums

20, rue Jules Ferry 24130 PRIGONRIEUX
Tél. 05 53 63 12 76

Pôle Médico Social
12 avenue Jean Moulin 24150 LALINDE

Tél. 05 53 57 58 95
6, grand rue 47330 CASTILLONNES

Tél. 05 53 63 12 76
Mail : audition.mazalrey@orange.fr

ENTREPRISE DU BÂTIMENT

GIACUZZO PHILIPPE - La Tauziate - 24230 Lamothe-Montravel
06 22 48 48 29 - entreprisedubatiment.giacuzzo@hotmail.fr

MAÇONNERIE - ISOLATION INT/EXT - PLACO
CHARPENTE - COUVERTURE - ZINGUERIE

POSE DE TOUT REVÊTEMENT DE SOL

Rocade de Sainte-Foy à Pineuilh - Tél: 05 57 48 68 68
www.e-leclerc.com/grand-pineuilh Facebook : www.facebook.com/ELeclercGrandPineuilh

Église en Pays foyen

BAPTÊMES
Le Fleix

Myla Villesuzanne
Maya Sliwinski-Cartier
Maxime Sanogo
Marie-Inès Lecomte
Lola Fontanet-Bourden
Endjy Douget
Justine Mellier
Kaïssy Jordanna
Montcaret

Uhaina Noël
Razac-de-Saussignac

Raphaël Vallet-Paz
Hortense Pelletane
Saint-Antoine-de-Breuilh

Mila Teura
Saint-Michel-de-Montaigne

Lola Durieux
Saint-Seurin-de-Prats

Lola Trubert

Louna Trubert
Emma Trubert

MARIAGES
Lamothe-Montravel

Haringa Biladjeta-Djetaba et 
Coralie Wallier
Le Fleix

Kassoum Sanago et Séverine 
Dunoyer
Saint-Vivien et Bonneville

Jérémie Pelle et Amélie 
Goubault de Brugière

OBSÈQUES
Fraisse

Alphonse Laulanet,
95 ans
Gageac-et-Rouillac

Lucienne Favard, 93 ans
Renée Chouris, 88 ans

Gardonne
Marie-Agnès Grenier, 78 ans
Odette Lemeilleur, 87 ans
Gabriel Sartori, 67 ans
Lamothe-Montravel

Yvonne Delarivière, 85 ans
Robert Echauzier, 88 ans
Madeleine Dumolet, 92 ans
Alexandre Lalba, 88 ans
Le Fleix

Ginette Barthes, 87 ans
Jeannine Novell, 79 ans
Gérard Burckel, 89 ans
Maurice Ley, 79 ans
Monfaucon

Lucie Delord, 101 ans
Montcaret

Reine Cambon, 91 ans
Port-Sainte-Foy-et-Ponchapt

Jeannine Richard, 84 ans
Paulette Grellier, 93 ans

Yvonne Jougla, 90 ans
Saint-Antoine-de-Breuilh

Edith Pradeau, 91 ans
Claire Desprat, 92 ans
Saint-Méard-de-Gurçon

Marie Ducrot, 90 ans
Henry Marty, 95 ans
Saint-Michel-de-Montaigne

Monique Villadary,
70 ans
Saint-Pierre-d’Eyraud

Marie-Madeleine Miqueu,
95 ans
Denise Lajugie, 86 ans
Saint-Seurin-de-Prats

Antonio Ruzzica, 90 ans
Saint-Vivien-et-Bonneville

François Lasserre, 95 ans
Claude Duverger, 70 ans
Vélines

Suzanne Dextra, 95 ans

BAPTÊMES
Caplong

Victor Jolivet-Contins
Antoine Jolivet-Contins
Julia Normand
Coubeyrac

Peïo Labouyrie
Doulezon

Antonia Vietze
Les Lèves-et-Thoumeyragues

Maxence Jolly Bourdelles
Milo Labonne
Massugas

Charline Coutou
Elisabeth Coutou
Pellegrue

Louise Géraud
Louis Kirouchena
Emeline Gayet
Pessac-sur-Dordogne

Clara Murat-Mathard
Tym Murat-Mathard
Pineuilh

Raphaël Marnet
Cassandre Laveau
Robyn Nadal
Matthew Villotte-Lanxade
Jade Torres
Lenny Deflandre
Louise Luciano
Turbo et Nolan Lafleur
Riocaud

Léo Mizzi
Saint-André-et-Appelles

Alicia Planques
Saint-Avit-Saint-Nazaire

Maël Perrier-Bru
Sainte-Foy-la-Grande

Aurélie d’Auber de 
Peyrelongue
Victor d’Auber de Peyrelongue
Louane Landry
Sixtine Bergey
Naomi Gueylard
Clément Canard
James Leary
Louis Kirouchena
Emeline Gayet

MARIAGES
Coubeyrac

Jean-Michel Lafon et Amélie 
Sapin
Gensac

Xavier Turlet et Karole Danton
Laurent Duret et Léodie Logié 
Landerouat

Julien Choisy et Amandine 
Bessette
Les Lèves et Thoumeyragues

Edward Bentot et Julia 
Lissague
Philippe Nau et Amélie 
Vigouroux 

Margueron
Marc Chevereau et Mélanie 
Fernandez
Pessac-sur-Dordogne

Fabrice Salliot et Paméla 
Imazouteissima
Pineuilh

Stéphane Vilotte et Karine 
Lanxade
Mathieu Deycard et Céline 
Puissant
Julien Mazeau et Jennifer 
Ugena
Saint-Avit-Saint-Nazaire

Ludovic Ardeven et Florence 
Villegente.
Cédric Rougier et Sophie 
Delecroix
Sainte-Foy-la-Grande

Julien Nicolas et Nancy Lafleur

OBSÈQUES
Caplong

Claudette Bouriane, 82 ans
Doulezon

Henri Meynier, 96 ans
Gensac

Yvonne Paquier, 89 ans
Violette Morteyrol, 78 ans
La Roquille

Denise  Zarattin, 79 ans
Margueron

Josette Passoni, 96 ans
Pierre Jarnac, 87 ans
Lucien Taulou, 80 ans
Pellegrue

Louisette Sartran, 90 ans
Gilberte Boucaud, 90 ans
Arlette Savariaud, 92 ans
Simone Seillier, 91 ans
René Bourdil, 87 ans
Pessac-sur-Dordogne

Françoise Hayes, 62 ans
René Bourdil, 87 ans
Pineuilh

Yvonne Bonpontet, 91 ans
Edouard Dutheil, 79 ans
Amalia Compas, 87 ans
France Bernadou, 99 ans
Patrick Arsigny, 69 ans
Jacqueline Goulon, 97 ans
Marie Denise Setout, 86 ans
Josette Farge, 91 ans
Riocaud

Germaine Borderie, 103 ans
Saint-André-et-Appelles

Claudine Lepoint, 75 ans
France Duclos, 91 ans
Sainte-Foy-la-Grande

Laurent Ferraz , 46 ans
Saint-Quentin-de-Caplong

Laurent Bigot, 60 ans
Lucienne Charrut, 94 ans
Marie Desagnier, 89 ans

Nominations
• L’abbé Joseph Pelloquin est nommé 
prêtre coopérateur sur le secteur de 
Sainte-Foy-la-Grande. Vous trouverez, 
dans le numéro de décembre, toutes les 
informations le concernant.
• Le père Louis Maillard Ebela Nkou va 
rejoindre en septembre la paroisse Saint 
Sacerdos en Périgord noir
Le père Louis vient de passer une année 
au service de la paroisse Sainte-Marie-
en-Périgord Foyen. En accord avec son 
évêque, il a choisi de venir chez nous à 
l’appel de Mgr Philippe Mousset comme 
prêtre « fidei donum» pour une période 
de trois ans. Le père Louis est heureux de 
servir dans notre diocèse. Cette première 
insertion fut une année de découvertes 
car nos pratiques pastorales sont diffé-
rentes et marquées fortement par nos 
cultures. Aussi cette année pastorale a 
connu ses joies, ses étonnements mais 
aussi ses incompréhensions. Le travail 
commun fut parfois difficile. Le père 
Louis m’a  dit  son sentiment de solitude 
et son regret de ne pas être dans une 
équipe de prêtres.
Des paroissiens et l’EAP ont souligné 
des difficultés de communication entre 
eux et leur pasteur. Aussi après des mois 
d’écoute, de réflexions et de prière, notre 
évêque a pris la décision en accord avec le 
père Louis de lui proposer une nouvelle 
mission. Dès le mois de septembre le 
père Louis va rejoindre l’équipe des 
prêtres de Sarlat au service de la paroisse 
Saint-Sacerdos en Périgord noir.
Nous remercions de tout cœur le père 
Louis pour le service accompli et pour le 
don de la foi partagée au service de votre 
paroisse.
Pour cette nouvelle année pastorale 
notre évêque m’a demandé d’assurer 
l’administration de votre paroisse Sainte-
Marie-en-Périgord foyen. Puissions-nous 
ensemble garder au cœur le souci de 
l’évangélisation de tous et des plus éloi-
gnés de notre communauté. Ne perdons 
pas de temps à chercher des coupables de 
ce changement mais reconnaissons hum-
blement que nous n’avons pas toujours 
su nous accueillir avec la patience et la 
fraternité que nous montre l’Évangile. 
Faisons de cette année partagée avec le 
père Louis une force pour continuer à 
devenir avec l’aide de l’Esprit saint de 
vrais disciples missionnaires au service 
des hommes et des femmes de notre pays 
foyen.

Abbé Christian Dutreuilh,
administrateur de la paroisse 

Sainte-Marie-en-Périgord-Foyen.
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Établissement catholique sous contrat - STE-FOY LA GRANDE
ECOLE LANGALERIE - COLLEGE ANGLADE

 07 81 79 16 63      05 57 46 03 12

 De la Maternelle au CM2 De la 6e à la 3e

 Anglais - Soutien 2 langues dès la 5e

 Ateliers culturels Préparation aux examens
 Sorties pédagogiques Ateliers artistiques et sportifs

Voyages internationaux - college-anglade.com

PROPOSITION
PASTORALE 53 Rue Victor Hugo

33350 Castillon-la-Bataille
Tél. : 05 57 40 01 07

bernede-philippe63@hotmail.com

ÊTRE À VOTRE ÉCOUTE 
7/7JOURS 24H/24

• Chambre funéraire
• Marbrerie
• Obsèques personnalisées
• Magasin articles funéraires
• Fleurs naturelles

ORGANISATION COMPLÈTE 
D'OBSÈQUES

CHAUFFAGE - SANITAIRE - CLIMATISATION
DEPANNAGE  ENTRETIEN  CHAUDIERES FIOUL/ GAZ

05 53 220 200
1220, chemin des novettes - ST ANTOINE DE BREUILH

À PARTIR DE 

29€95
/MOIS

CC GRAND PINEUILH  - 80 avenue de la résistance - 33220 PINEUILH
05 57 69 38 42 - www.oxygene-sport.fr

OUVERT 7J/7 - DE 6H A 23H 
Club de remise en forme

en Gironde
Les coordonnées de votre prêtre

> Abbé Hugues Walser
Presbytère 42, rue Denfert-Rochereau

33220 Sainte-Foy-la-Grande
Tél. : 05 57 46 03 38 / Fax : 05 57 46 24 61

eglisestefoy@free.fr

en Dordogne
Les coordonnées de votre prêtre administrateur
> Abbé Christian Dutreuilh
765, rue Henri de Navarre
24130 Le Fleix
Tél. : 05 53 57 99 51
paroissesaintemarie24@hotmail.com

http://terresdefoy.com

SOUSCRIPTION À TERRES DE FOY

Merci aux annonceurs ainsi qu’à ceux et celles 
qui aident financièrement ce journal.
Pour continuer à exister et vous rejoindre tous 
les trimestres, Terres de Foy a besoin de vous.

Nom................................................................

Prénom ...........................................................

Adresse ............................................................

........................................................................ 

........................................................................

42, rue Denfert-Rochereau -
33320 Sainte-Foy-la-Grande
ou à remettre lors des quêtes.

À LIRE

Catholix reloaded de Frédéric Guillaud
Essai sur la vérité du christianisme aux éditions du cerf

Réfuté, le christianisme ? 
Désintégré par les savoirs 
modernes ? Archivé au musée 
des illusions ? Ce sont plutôt 
les préjugés contemporains à 
son sujet qui sont mal en point 
et ressortent désormais vides, 
artificiels, dépassés. Inversant 
les perspectives, échappant 
au contrôle du religieusement 
correct, Frédéric Guillaud 
s’empare de l’urgence et montre 
en quoi le christianisme est, 
pour le dire simplement, 
croyable. L’existence de Dieu ? 
Rationnellement démontrable. 
La Révélation chrétienne ? 
Solidement établie dans l’histoire. 
L’infaillibilité de l’Église, la 
présence réelle dans l’Eucharistie, 
l’Immaculée Conception ? Aisément défendables devant le 
tribunal de la raison. Et ainsi de suite, au fil des pages de cet essai.

« À VOUS  
LA PAROLE »
THÈME :  
CROYANT
NON-PRATIQUANT

C’est désormais devenu 
presque un rite. Vous êtes 
de plus en plus nombreux 
à venir. Terres de Foy vous 
convie pour échanger avec 
les rédacteurs sur le thème 
de ce journal : « Croyant 
non-pratiquant ».
À vos agendas pour no-
ter la date du vendredi 
5 octobre de 18 h 30 à 
20 heures à la Cigogne (en 
bas du pont de Pineuilh). 
Apéritif à 20 heures.
Votre avis nous intéresse.

Clôture du 
festival des 

églises. Une 
cloche est 

constituée avec 
près de 2000 

fleurs en papier.

Le père Hugues remet à José Bluteau, maire de Pellegrue, une statuette 
de saint Laurent en l’honneur du nom de l’église et en reconnaissance 
des travaux de restauration réalisés.
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Dimanche 1er juillet le père Hugues Walser fête ses 25 ans d’ordination 
presbytérale en présence des prêtres Emmanuel et Jacques Vrignaud. 
À l’avant de la procession, l’icône offerte pour cette occasion. Les 
offrandes sont apportées par les enfants qui ont fait leur première 
communion cette année.


